Paris, ce 7 mars 1957

Mon cher Koenig,

Le ton de ta lettre est tellement irrecevable gque
j'ai tout d'abord pensé & une plaisanterie de mardi-GRAS.
En relisant tes missives précédenftes, je m'apergois qu'il
n'en est rien, et que le ton d'outrecuidance lourde qui la
caractérise se retrouve dans tes autres communications.

Blague dans le coin, tu sais que Jje dispose de
trés peu de temps; ayant sur la planche pas mal de projets
- dont certains sont déjad en cours de réalisation - il
m'est impnssible de gaspiller une partie de ce temps
prégieux



